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RÉFÉRENCE

Giovanni Bergamini. « Babylon in the Achaemenid and Hellenistic Period: The Changing

Landscape of a Myth ». Mesopotamia, 46, 2011, p. 23-34.

1 Il est généralement accepté que les différences architecturales entre la Babylone néo-

babylonienne et  perse étaient  peu importantes.  Ces  différences consisteraient  en la

destruction de la zikkurat par Xerxes et le détournement de l’Euphrate aux alentours

de 458 av. J.-C. L’A. analyse ces deux points et arrive à de nouvelles conclusions. Xerxes

n’a  pu  détruire  le  bâtiment  trop  imposant  qu’est  une  zikkurat.  Peut-être  avait-il

simplement rendu l’accès aux étages impossibles en détruisant les rampes. Il est tout de

même  très  probable  que  la  zikkurat  était  en  mauvais  état  à  la  fin  de  l’époque

achéménide.

2 Quant  au  détournement  de  l’Euphrate  décrit  par  Hérodote,  rien  ne  l’assure.  Des

recherches récentes sur la géomorphologie de Babylone (voir dans le même volume)

ont mis au jour l’existence de nombreux canaux à l’intérieur des murs. Ils témoignent,

comme partout ailleurs en Babylonie, de la préoccupation des habitants de Babylone à

se pourvoir en eau. L’A. s’oppose donc à la théorie d’un détournement de fleuve. Le seul

quartier  où  la  continuité  réellement  existe  est  celui  du  Merkes.  En  résumé  :  les

changements  – le  déclin  de  la  zikkurat  et  la  construction  du  « Perserbau » –  sont

directement liés au nouveau pouvoir et sont effectivement peu nombreux.
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